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1 I:\"TRODCCTIO:\ 

Il LE CHEMIN PARCüURL' PAR LES TRADUCTECRS \)ES TEXTES 

BOLTIDHIQUF.S 

III LES TROlS C肘TÈRES DE Y A?\ Fu ET LE D且BAT E?-JTRE TRADUCTlOl\ 

DIRECTE ET l'RADLCT!Ol\ LIBRE. 

'YA~ Fu (1 853一 1921) a fait se 'i étudcs dan 'i unc école milila>rc dc marinc cn Anglctcnι 1I 

cst traduct仇!T de nc 叫了rcux ouvragcs dont Jnqu iJ:v 仰的 the Natllre ωId the Causes 01 the 

\V叩lth of 1、 α"ω15' de Smilh (1 90 1), Swdy oISociofogì' dc Spcnccr (1903) , On Liht'rly dc 

Mill (l903) , Evolutio川叫， d 日hics dc Huxley (1 905) , C' csl dans la préfac巳 à sa traduction 

chin叫c d'扣。f叫1011ω !dElhiιs qu' jl a préconisé les troi~ crilèrc~ dc traducti叩

En ιhinois rc"pccti問mcnl yiyi cl z. hi戶， la tr叫uction de cc t口 mc-ci nc ~cmhlc p的 pmcr

dc difficulté , ta叫的 que celtli一 là se traduit cOllventionnellement C11 tmdw:tion Iihre à 

laquellc 110US 1l0US alignon" lout cn portanl UllC préclslon il ~ignific littéγalcmellt 

traductioll sémanrique 

Profcsscur. Départcmcnt dc Fra叫司的， Univcr~ilé Nationalc Ccntralc 
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1 INTRODVCTlON 

Il Y a cent ans , en 1896, )'i且ée d'un princlpe d'équivalence en ce qui 

concerne Ja traduction a été d句à émise par l'Allemand P. Cauer1. Et ce 

principe constitue aujourd'hui le centre d'intérêt théorique pour l'école de la 

théorie inte中rétative dc 1a traduction (traduction par équivalence) qu'un 

Nida appell巴， avec une certame nuance sans dout計， the principle of 

位ynamic equivalent response (ou effect). Ce principe primc , selon Koller, 

tous les principes cla:帖lques en 1a matière 

\Verner 芷ollerJ has rightly pointed out that the principle that the 

translator should produce the same effect on his ow可n readers as the SL 

[source languagel Q.uthor produced on the original readers (first stated 

l 出lieve ， by Cauer in 1896 and usually referred to as the principle of 

~imil LJ. r or equivalent response or eff，巳ct ， or, by E. A. ì\ ida, as the 

principle of dynamlc equivalence) is becoming generally 

'Uperordinate , both in translation theo何 and practic巴， to the principles 



Lc' Tr Ol., ~Iltère ， d~ Y A'>; h; (版復 l

rr~d~CL()訂 Lï:lτ丘。 u l'radLc::u;: Directε 

0 1' primacy (11' fonn and pnrnacy 0 1' CO I1l('ll{ The principlè of 

equtva!ent-effect 1討 the one basic guide-line in translation. and lt IS 

ironical th泣t lt is 50 little recognized by 5chool and university teachers 

who either favour a “ styli .<,tic" bias , which produces a hlgh- t1 own 

travesty dedicated to the "spirit of thc original": or a "contenl bias 

(“ ideas"' , not 、、iord5") which reproduces Jn formatlün. ~hedding 

ernphasis , cxpreSSlveness or persuasiveneS5 , and reduces a!l meaning 

to 已ognitive rneaning 4 

2'::3 

Ceci 吐此， 11 semble que la problématlque de la tm吐uctiün ne se pose 

plus aUJourd'hu i. d'après Ncwmark , en termes des 吐ichotomies relles que 

戶rmelcontenu.fidélité/clarté ou lihreldirect. Et pourtant c'est blen 品errièrc

ces dernières que les théoricîens chinois 位e la traduction ne laisscnt pas de 

se retrancher 

En 1905 , Y o.n Fu publia so. traduc t10n chinoise J' Evοlutiol1 and Ethics 

de Thomas Henry Hl1 xley (1 R25-1895t Dans la phr <1 .:;e \{ui mm.lgmc son 

avant-propos , il dé自 nit les critère品 de la tra吐uction en trolS car且cteres : X lI1, 

da， 悶、 (xin ， 正的;川信 、 達、推) Ces critères sont 曰tére :ì s:血泊 SUrtout

pour àeux raisons. Premièreme肘， 10. formule flatte Ic goût typiqu巴ment

chinois. Les Chinois apprécient p盯 dessus tout !cs formules réduites à une 

simplici世 extr是me tout en rcnfermant une vérité umversellc. Avec deux 

caractères .vinlyang, 1cs philosophcs dc la Chine antlq Ll e résument la 

formation de 1 'univers à la fois macrocosilllque et mJcrocosmiq峙，
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deuxièmcmcnt , ct c'es! Ia rai~ol1 principale, sans êtrc contestés eux-mêmes , 

ces critères sont 仰urtant à l' origine de la controverse qui marque chaque 

époque où il y a un regain 吐， intérêt p 了 ur la traduction. La controverse qui en 

且正coule et se perpétue est bien la suivante : quelle voie à suivre , la 

trndUC[ lOn directe ou la traduction lihre 弓

YAN Fu n'a pas inventé ses critères. Il tire cn quelque sorte la 

conclusion dcs expénenccs cxpnm的s dans la longue histoire de la 

traduction en Chine. QiA~ Zhongshu n'a p剖 toft d'affirmer q明 les trois 

critères avancés p盯 YA~ Fu se trouvent déjà dans une préface de ZHI Qian , 

un moine tradu已 tcur des textes bou位dhiques du rne siècle s . Cne 

rétrospcctive s'av訂巳 donc nécess ll1re pour comprendrc l' origine 吐e ses 

critères avant d'en étudicr le développcment 

II LE CHEi\Il"l PARCOCRC PAR LES TRADLCTEURS DES 

TEXTES BOUDDHIQCES 

La premlère vague de traductions d' ouvrages étrang己rs en Chinc 

corrcspond à la pénétration du bouddhisme dans le Pays du rnilieu. Il n'est 

donc pas étonnant qu'on revienne inlassablement à l'histoire de la 

traduction des textes bouddhiqζes ， quan且 on se penche sur 1屯volution des 

théories en la matière 
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Lö truductio !ls d己 l t: xt己汽 b t)uddhlqU(~S lnÙlè!1~ (~an、cri t. pr'lkrrt 

c[ p Ctl! S) 巴 11 ChlnOl~ 計已chdυnncnt 月ur pr己也 d己 dix :>lèc Ic 5. Lc~ 

P'己的 i<':re.~ datcnt de lil 月cond己 m ，、 ltl6 Ju lk Sl心k. lcs der11l èrc~ du 

Xle sièçle. Elk~ COUvrC l1 t l" cmcmble d自己 ::ole、 bouddhique、 dε

I'Tnde et d巴巴 pay 、 bOllddhl 、e~ ct CQJ叫l1 u\~nt Unè rn刮目 de lC x: tcS 付出

con~id丘 rablc' 40 mJllion~ de caracrèrc~ chin,)is enVIwn U 1 692 titres 

d'()uvragc~ ùont certallls 0111 d~ traduit:; plU~lellr、 fOl S 斗 dl fïérentes 

丘p肌jue.\.6

2 ,]:; 

Les rrécurscur~ de trau Ll ctio l1 de "tcxtes boudchiqucs en langue 

Ch1I10lSe étalenl nU I1 ra~ de5 lndiens mais des PiU'lbes7. des Sogdiens丹已t de~ 

Tndü-Scyrhe;9 ou dcs perso l1口es 口ées en Cltinc OU dans 1巳s confins chmois 

de purenb d'ongl1lc 丸。gdic口ne ou lI1do- ;，c于， 1芯 '1 n Par:nl CÖ traducte \l rs 

ZHl Qian (主來) cst lI1contcslablcment le prcmlerι1 ~uule、 er le problèmc 

de fond dc la tradllctio !l ll Réucent vi.~-à-V1S de~ lèxte~ bouddbiquc~ déjà 

traduih en Chl1101S qu'il_iugca trop dur~ et trop dtrects ( zhizhi 甘主九 ct

cherchanl ü réconc !l icr 1(1 forme el [e fond afin de rendrc lc maximum du 

<;cn~ QVCC le mimmum de compromis ltnguistiqucs , il cn trad U1 sn ct en 

ré Vl :.a II口 e quantlté importantc. Par rapport aux travaux dc se~ 

prédéc巳sscu叫 ses tcxtes , rCV1S已~ ou traduits , ont l'a丸 antagt: d' 己trc plu~ 

扎CCC叫 ibl巳 s toul en rcstant 叩們 i fidèles quc possiblc aux onglllaux. Dans la 

pré心ce à ~a traduction chinüJse dc TJhann叫ptídα (Faju .J illg ;上句安全)， tI 
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prôna 1a Juste attitu吐e d'un tra吐ucteur qui consistait à “ observer le sens 

proprc 且u tcxtc sans chcrchcr à l'cmbcllir (因循本旨，不加主帥)"12. Cette 

préfacc , considérée comme le premier écrit en chinois 5ur 1a th已orie de 1a 

traductio几 donne déjà le ton pour les trois crit缸es de Y A:\" Fu 13 , tant 

位iscutés par 1a postérité et Clt丘 s par 1cs [ulurs partisans et a且versalres

poléJmstes de 1a traduction dite directe (之句。1 直譯)

Un autrc traducte叮 de renom, le moine érudit Dao'叩(道安 314-385)

poursuivra le sentler, ouvert par 50n illustrc pré吐éccsseur， vers l'é1aboration 

d' 山le théorie de la traduction. 11 indique dans 1a préface à Mαhã-prajñ丘

pãramitã 摩訶掉誰若 i克最密控鈔序)， qu'll a traduit 叩 chinois ， 1es "cinq 

dévianccs (五失本)" pre呵ue inévitables à toute opération de traduction dcs 

texles bouddhiques 

La prcmière , syntaxiquement renversée I.par rapport au 

chinois 1, lcs langues étrangères ne peuvent être rendues en chinois 

sans 已trc déformées l4 ; la deuxième. le sty!e des texles bouddhiques 

cst simp !c, tandis que les Chinois s'attachent à la bcal1té de I 屯cnture

Pour que la traduction soít à la hautcur dc l' aspiration du public, elle 

doit εtre faite dan 可 un style soutenu; la troisième , les textes 

bc日Jdhiqucs sont vo!umincux et rempl 的， quant aux pa5sage只 nm缸，

les i世es s'y r己pètent à trois ou quatre reprises sans sc lasscr. Or, on 

cn rctranche ct supprime des quantités dam la traJuction; la 

quatr治me， dans les originaux , il cxistc 1.1n discol1rs qui r臼ume le sens 

de l' ensemble du tcxtc入 cxactcment comme I' épiioguc d'unfu (賦)
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chinois (胡有義說，正似缸辭 )15; Le traducteur le passe, 

puisquc ce discours reprend textuellement ce qui a ét已 di t. C'cst donc 

r.: inq cents caract益res ， voire millc qu'on aurait ainsi omis: la 

cmquième , d別的 les textes bouddhiques , quand on ei吼叫r lc point 

d勻即tamer un aut阿拉叮帥， celui , actuel, étant compl色tement épuis丘 I1

est d'usage de revenir sur ce qu'on a d妒 dit. Dans la traduction, on 

p剖開刮目ctement au nouveau s吋 et cn sautant un passagc entler 

Yoi間， les cinq déviances 16 

24ì 

Aux di[fîcultés propres à cette entreprise périllcusc qu'est la 

traduction en général , 5'ajoute le souci préoccupant Ics traducteurs de textes 

sacrés en parliculi蛇 la Loi prêchée par lc Bouddha doit êtrc comprise avec 

exactitude dans une autre langue、 5i différcntc soit-cllc ! Malgré leur relative 

souplesse en mati缸e d'é叮叮urc par rapport à leurs prédécesseurs , ZHI Qian 

er Dao'an sont considérés commc p盯mi le:、 précurseurs de !a traduction 

directe , justement en raison de Jcur rcspect scrupuleux des textes sacrés 

"Obscrver le sens propre du texte sans chcrcher à ]'embel1汀，可回循本旨

，不加主管中) est le crcdo dc ZHI Qian I Î tandis que Dao'an s'叫tachc à 

ιtradU1 rc cn s泣ivant dc prè5 le tcxte et en se gardant de sauter 且es mots du 

texte origlfial, ni 吐 'en 吋outer à 1a traduction afin de rendre cxactement 

l'original , mis à part quelques ajustements syntaxiques."( .i是幸本而幕

，不令有~}'ì言遊字"持改倒旬，錯盡實錄也 o )18 “ La 

belle parole n' est pas crédihl己， la parole crédible n'est pas hellc (美言不

信，信言不美) ", cita notamment ZHI Qian 19. Ils sont tous les dcux 
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contτc la traductioo hα bile qui , dans 1 intcntion de tlauer lc go白 t dc lcurs 

contèmrorain~. chcrch已在 tran~tï 巨urcr cn quclquc chose d巳 comp l<u凶 ant un 

'ity le concis ct 、 19oureu入 caract丘risanll'onginal

La twduction clcs lextcs canoniques du bouddhislllC conlÍnua peu OU 

prou dan品 cctte vcin t; pcnclant uo -;ièclc. 11 faut attendrc uo sièclc pour qu'on 

voic poindrc unc position bicn différcnte s山 la manière adéquatc de lradU1 rc 

la parolc du Boud d.ha. Ln llloinc dcs Qin p05téricur (使秦 384-417) \'(1 

llllpuscr 丸on rnodèlc dc traduct lOn dc 品 tcxtcs bouddbiques tout à rait 

di叮~rc吼叫 KUlllftr句 lva， (峙犀莊什 344-413 ) cons>déra que les texte" 

tr叫山的 en chinois ju叭)U1Cl dég閃dalent les om'"[agcsωnomqucs ongmaux 

ta11l sur lc fo口 d que sur la formc. "Lμ ve rSlOn ι hinoÎ甘，，-ιlduite du .\"a f! scrit了

diHl 、 α perdu !a heauté des textes originαux dont le sens α élé rendu très 

approximarivement laruh 包 quc son Sη 1(' α 泣的i des allérα"οns. [Ccttc sonc 

de traduclionJ re \l ienr à flμ lre m (1 llgcr à (/1紀!(j lf 圳的的t mâché 

préa!ab1ement 1a noμrriture : elle μ perdu 1(/ Sα vcur el , en plus. c 'est 

déQo (iwnt. "21 

Origlllι11比是c l'Tnde antiquc ct né au Tih 泣， KUlll立rajiva dcvint Hloine 

dès son 已n[ance. Tl se tïr un érudit dcs tcxtc只 canomqucs et appnt ù maîtnser 

1a languc chmoisc Il fut surtout connu commc spé C1 alJstc de [Hα:jña 12. L'an 

lrOlS du règnc Hongsll1 (弘女'; 401) , l'cmpereur YAO Xing (女~ JÞ',L ) dcs 

Qin postéricurεn、 oya une escortc pour l' in vitcr à s' ill"ìtallcr à 1<1 capltak 

Chang'an (長安). A、 ec unc é吐ulpe CO I1叫ltuéc de plu c, dc huit c巳nts
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di<;ciples m山és à la traduction sous sa 出rection ， Kumârajlva allult réaliser 

la traduction la plus importante et la plus influente de l' histOlrc 吐c la Chinc , 

SOlt 凶。1X叩te-dix-sept ouvrages du bouddhisme. totali~ant t凹的 cent quatre 

vmgt-quatre volumes 23 

L'opératiün de 甘aduction procède de la manière suivante , cc qui n 'est 

pas 叫ns fmre plaisir aux tenants de 1a théorie interprétative 吐e 1a 

traduct lO o 2"( , 11 tra吐 uit d' abord oralemcnt les textes avec ses 

collaborateurs25 . expl山tant les mots OU les passages qu' il juge hermétiques 

Il discute ensuite avec ses collaborateurs de spécialités diverses : linguiste , 

théologicn, lettré OU autres, pour cn préClser le sens et trouver 1a formu1ation 

la plus pcrtinente dans la langue d'arrivée. À j'égard des texte泊位肖à trad山阻，

i1 cn vérifie le sens et rectifie les passage:、 quïl consIdère mal rendus 

consultant parfois les avis 出 l'Empereur quand celu卜 ci asslste à la 泊ance

de travai l. La premlère verS lOn ainsi couchée 叫r papier en calligraphie ser3 

révlsée apr色 s avoir été v至 fifiée et ép!uchée à la lumière de la doctrine du 

Bou社吐ha. Et quan廿 il s'agit d'un texte en une autre langue que le sanscrit26, 

il sc réfère 叫但又te originaL en cas 這u moindre doute. Il fait appel à 吐白

lettrés pour châtier la traduction 吐a口 s S斗 verS lO n définitive 

Consl且éré par la postérité comme défenseur de la traduct lOn dite lib間，

Kumâr句 \Va，口 'hésita guère à sautcr un nombre non négligeable de passages 

répétitifs ni ù ajouter 吐es phrases pourvu qu'elles pussent rendre la 

tr且 duction plus claire. CeSl grâce 益 cette traduct lOo plus lihre que 1a 
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chlfllsion d t.:<: ouvragc :-, bouddhiqucs a connu UTl cssor en ChlllC. "Lμ pμrole 

du Bοuddhμ est depuis dαns 1αbοuche des ha. hiíαnts de ia cαpiwle. C'est 

!;Îen [Jar là IjU'o r! Vο it la rcnaissance dll Dharma 1" dit SengrUl (常睿"

~438) ， un dcs cül l:lbüra[eur.~ érninenls de KurnDrajiva2一

Sans se réclamcr cn tant quc telle. une théoric dc 1a lrλdUct lO D a alll :-, i 

pCtll il petit pns formc , à travers la pratique mtC O<; lVC au cours du TVètnlè 

slè c1 c et débouchcru :,u r deuxιourants do 11t l'un la traduct> 011 lihre , 

T巳pr臼cnté par Kum釘ajiva ， ct I ιlutrc p叮叮叮 prédéce凹eur" donl nous 山 ons

cité 1了 lus haut les r池rsonnagcs pnnclpaux 

Dcs critique :-, ont ét已 cml:.e只 au cours dcs sièc1es à l' 巳ncontre dc l'un et 

dc l' aurre. On [ail de50 rcprochcs à la traduction directe , c巳rtes. "''lais les 

tcxles tr叫uits par Kumâ】叮iva， n'ont pas 叮叮lté unc adhésion unanimc , 11011 

plu :o. Déj江 Ull contcmpoIU.m dc Kumâl，ψva， Huiyuan (主 z主 334-416)=S qui 

falsait preu\'c d'éclcctísmc , formula de" critiquc治 à propo只 clc l' un comme 

de ['autre Il reprocha à la traduction directe d' J.丸。 ir lc défaut quc “ le sens 

cxcèdait la languc" (J直耳其神) ct à ce l1e dlte libre dc lalsscrιla languc 

dépDs~cr k "cns" (又過其立 1"

Ccs dcux tcndancc :-, altcrnaie口t au COUl 、 de l' hL~loirc de la traduction 

dC5 t巳 xtc心 bouddhiquc:-" ce qUl 巳 st un phénoTlle: nc ~L~SC7 nature1 1>lal s 

complexe d'acclirnatalion. Lc stvlc de la lraduction ~'accornmodc ， cnrrc 

aulrc 丸， au srylc dc l'époque. "Comme le boÎs, téf{er Jéhn 可 des .!èJrf訂， suÌl le.\ 
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ondes du tυrrent qui !肘npοrte ， qu'on nou.~ per口 ettc de parodier Stendha!舟

de même la traduction 'J uit!e style de son époq肘 '30 ， LU Xun constate3: , en 

effet, "qlle !e style des textes chinOl S tradmts vers 1a fin des Han est dur et 

社ircct (zhìzhí 首直 )C巳 qui caractérise l' art et la littérarure de cette 

épogue" , et que “ blen clair et élégant aux Six Dynasties , à cause du style 

pompeux qui Icur est propre" , tandis que le:、 texte巧 traduits sous les Tang 

dont le style d'écriturc accusa un retour ù certallls archaïsm肘， sont 

“mcompr己hensibles à première vuc"32 , Cette dialectigue de l'alternative , 

LIA:-:G Qichao (梁啟超) la résume en ces te巾les日

La clé de voû!e du prob!ème de style dans la traduction [des 

textes bouddhiquesl 5e trouve dans l' éc! airc叫ement de la controve鬥e

sur !a traduction directe et c巳 lle dJte lihre qui poss色dent ， I' une et 

l' autr己， de~ avantages et des inconvénients. Dans une période 

d'initiation [du bouddhisme en ChineJ 丘tant nOVlces dans des langues 

étrangèJ目前前ophyt的 en !a doctrine [du bouddhi~meJ， les 

traducteurs transcri、 aH:::nt en chin Ol S par correspondance !es textes 

叮!gmaux. Cette traduction-là , je !'appellcrais traduction directe crue 

A問c !e temps qui passait , d' autr的 se mcttaient à traduire dans un 

slyle facile et coulant en amadouant le goût du public dans l' intention 

d'en faire llne plus grande diffusion: on ~e souciait peu de savoir si sa 

traductiotl était ou n '~tait pas fidèle à l' original. Cette traduction-là, je 

l'appe !l erais traduction !ibre ι rue. Pendanl 1a première période. les 

textes traduits cn chinois étant rarcs. on acceptait n'impo口e quOl de 

plClll gré. Tout fm accept己 sans que le monde savant s'mterrogeât sur 

la qualité du style 口 r ， all fur et à mesure qu己 le bouddhisme connut 
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une adhéqon grand的問nte. de JlO肌巴山 x tcxtcs p盯在I~~alent dc plus cn 

pl山 nombrCllX allxqlld~ s 已ntrcmξlèrcm les mauvais el le~ bons 

巳merg巳 a alors tom d'u I1 coup unc aspiration :t l'aurhenliCl t己 cc qU1 

marqua un retour vcrs la traduction directe , Dans un 巳 XCè5 dc zèle cn 

Vlle de cornger le~ eπeurs d'hicr, des texles 111Compr丘 hcnslbles 陀

、uccédèrcn t. ]\.tais en réactlon à 自由rn.己r coumnt, k vent tourna 

cncorc unc fOl 、 C l1 faveur de la traduction librc et alll~i dc sllitc 

Jusqll'à ce que lcs deux courants s'harmonisa叫ent pour engcndrer un 

Jl ouveau stylc qui scrait le résultClt d'uJl mûrissc巾cnt hcureux de c巳

m ::J.riagc mixte. C、“ lc parcours dc tous le~ traductcurs , cr lc 

d丘 vcloppemcnt d巳 la littératnrc du bouddhi~me en est unc prcuvc 

évidente. 34 

On s' accorde unani口lement à dire que les travaux effectués sous la 

dircctio I1 du moine Xuanzang (玄是) atteign巳nt lc ::.ommet de l' m1 dc 10. 

tmdllction dcs tcxtcs houddhiques 巳n ChmcJ:; , Lcs hi storiens ünt quulifié cC品

。叭 rage:-. de /.，.'0/仇叫les frα凶:Jctions ( 新譯) pOll1' lc叫“叫 inguer de tous lcs 

travaux réa1i吋S 盯 ant 1u1. Respectam scrupulcUSC Illcnt les textes ori 巨maux

i1 cst consicléré plut白 t commc partisan dc la t1'aduction directe. Sa li且 nc de 

cündU1 le conslsta pourtant 江 1a fois à “1'cst巳r fidèlc à l' onginul et à se faire 

comp記nd閃閃r le puhlic" ( ~克須求真。又須~*俗~ )36. Xuanzang 

semble avoi1' réa l1 ::.é le rêve de sc泊 prédéc巳sseurs. "[/n trαducteμ r comme 

Xnαn:.an立， dl旭it LTA.l'\G Qichao , qui sait doser la traductio月的recte et celle 

lihre av缸 Llne harmonie 叫blime. a atteinl α La perfectiοn de l'α rf de la 

rraduuion."l7 
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Après cette première vague de traductions, i1 faut attcndre le d晶ut d目

Ming (136日 1644) pour rencont問r la suivantc. Lcs apports occidcntaux aux 

traditions chinoises dans le 且omaine des sciences et des technique~ ont eu 

lieu au commencement du X、 ue siècle38 . Prosp色re et importante était la 

traduction des ouvrage可 SCl巳ntifiques qui se réalisait grâce à ia collaboration 

entre des missionnaires jésuites et des savants chinois (XU Guangqi 伶九

啟 1562-1633 ， Ll Zhizao 李之禮。 1631 etc.) 

Dei、 discussions sur la ligne de condui峙， aussi restreintes soient-ellcs , 

devraient avoir lieu entre eux afin de mener à bien leur collaboration39 . Mais 

nous n' avons pu trouver de documents pour nous permettrc 丘'cn 己tablir le 

bilan. Dans un article sur la traduction chinoisc 吐c l' Euclide4o, XU Guangqi 

annonce simplement qu' au niveau de la traduction propremcnt díte tout était 

fait pour que ça soit claiI' (自首至尾，是皆顯明句子 )41. Ce qui 

est tout à fait compréhensible , leur souci commun 血ant d'int叩 dUlre en 

Chine une science exactc 
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[ 已只 t vcrs lu tïn du XIX è ';lèclc quc ln qllC叫 iOll de la tr斗èUCl1011 pnt 

unc dll11CnS lO n SallS précécicn r. 0η lTI Slsta au Jéhut dc 18 Républlque il un 

débat autrcment ardcnt :', ur la traduction. L'imp8C! de 1斗 Cl、 i l! sat lO n

occldcntalc que rcsscntit lu Chine fin XIX l: ct début XX C: si缸:le n' a nen de 

comparnble avcc la lcntc el paticntc pénélralion du büuddhlSmC achcvéc 

pendant Ic" prCmlCn; dix sièclcs dc l' èrc chréllennc. Cett巳 f01S-Cl ，

!'iotroductl011 de lu C1、 ilisil [l O I1已t斗 lt loin d'êlre unc in、 itatiün ClllturcIlc 

adrcssée aux lettrés curieux , délicatement formuléc par dcs mis .s ionnaircs 

comme à • a seωnde müi tJé du XV lTe ，';i 己 cle : la Chine s'的 ci lI a. auxιoups 

dc canons 証 !'exÌslencc de l'Occidcnt ct du Japon La 11ι\duct 1011 dcs 

ouvra巨e5 也nmgcrs pn< soudaill UO :lSpcct tout à faJt nou丸 cau. MA JiaD7 hoog 

(馬建志)， lc prcmier grammainen chinüis dans le 甘ns mOdenlc du 

terme , a propo.'、~ en 1 日 98. dans SO I1 article ll1 titul丘 Pομr la créariO f1 d' Url 

centre de traductiurl.\' 叭 ι 情hc L.lllyl shuyu :ln yi 提設翻譯書一乏主 1 ， dc 

rncttrc sur pied Ull cen(re de lraùuction" atïn de "TlllCUX connaîtrc no、

advcr~ ，llrcs 心 De véhicule culture! cLl1ltan. la traduction sc transforme c凡

un moven de d.éfcnse nationalc 
d 

Ccrtcs可 Ic moinc Xuanzang a pr的quc tO Ll:吐 lt quand 11 déclaruιrei吼叫

tïJèlc d l' orig l11 al ct 叩 fairc cOD1prendrc pι11' !c pubilc". Et \fA Ji 

tωOL山1L比叫c叫二:bé吋é k c間u盯r du p戶〕χI叩obl惦èr加1口m了立1C dc la t1 ↑ a叫dùctiC !1】 巳en pr叩O叩po叫趴叩1. u叩nc h扣rοJ川FηIflef 

f作rcα臥iμductμtυn ( 善 -辛 ), "Ylais pcr叫只onne ιl扒、 an叫tYA、\叫 Fu n'a Sll r丘已于丸-山umer Ctl (r01 可

cara叫 èrcs unc prohlématl耶IC d'的pcct sí cümp! cx: e. En y ajü l.l fant son 
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exigence esthétique _va, Y AN Fu cn a fait ses trois critèrcs 43 Ce qui vaut 

j'effet d'une formule 口1athématique d'une grande élégance. Voici le fameux 

passage tiré de la Préface de Y A刊 Fu à sa traduction 吐 'Eνolurion and Ethics 

La traductlon est une entrepme difficile sur les trOl、 chapitres

fidé !J té. cla口已前已légance 主trc fidèlc 凹t déjà chose très difficile • 

Mais une traduction fidèle sans 、e fairc comprendre est comme si elle 

n'avait pas été Caite. La c1arté est donc 叩core plus importantc. Depuis 

j'ouve口ure de nos poπs. ce ne sont pas les traducteurs qui manquent 

11 叫ffit pourtant de fairc traduire un livre quelconque pour constater 

qu' >1 est rare q口 'on en trouve un qui pmsse sa tJ sfaJ re à ces deux 

critèrcs. Les raisons en sont multiples. Premièreme肘 une

compr己h巳nS lOn super的 cielle du text巳 original: ùeuxièmeme則， la 

déviance du texte d'arriv已 à l' égard de celui-là; troisièmement , le 

m叩que de gens compétents pour disccmer les bonnes des mJuvaise~ 

[traduction巴J. [...J Le traducteur de ce !ivre s'est permlS parfo的， vls-à­

vis de l' original, d'inverser !'ordre des phr刮目前 de dép!acer des 

mots , cherchant ainsi à révéler le sens profond qu'enferrne l'original 

1I日叩S 叫卸的已 même J'en ajollter quelqlles une有 Oll qllelques uns à 

la traduction nous ne 凹的 attachons pas à l"exactitude forme !le , 

mai~ nous nom gardons bien d'enchénr sur le sens du tcxtc. Disons 

qll' J] s'agit de faire passer le message plutôt que de traduire 叩 pied de 

la leltre On a choisi la commodi話 en reverbalisant抖 ce qm n est 

S<lns doutc pas la voie ju只 te. Comme disait le moine KllmâraJlva 

“此1alheur à ceux qui me pr它nnent pour mod~le. [..]'"45 
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En exarninant un iì un les trOl s ca f[lctèrcs ChlD01S , on sc rcmi compte 

qu'il s'agit cl'une quest lO n de re叩onsabiliré qu'assumc un lraductcur. Xin 

veul dire [ïclélité par L.lquclle YA~ Fu expnme \on attitude r己 sponsablc à 

!'çgard dc l' autcur du tl:xte. DαSlgDl tïcιatteindre" la raisotl d'cxistcncc 

d'unc traduction cst blen d'atteindre le destinatalre. Le traduire par c1 arté 

semble la meillcure solution , car un textc 凹 t plus ou moins clair cn [onction 

du pub!ic auqucl k traducteur 弓 'adr閃弓C

Mettant !'acccnt sur l'lmportancc dc la clarré , il affirma quc tr山<ll11er

pOllf la clarté rcvicntιtravrrillcr pom la ficlélité (為述 i'!rJ所以為信

G ~ )46. 11 faul préci5cr ici quc p盯 .fidéli/é. YA.\J f< u cntend la parfaitc 

compr己hension du rèXtc original et 'ii.l réexprcssion <;an可 cn altércr lc scns. Et 

il 呵。utai t， en guise d'apolog呵， que 1γ!égα nce qUl aurait suscité des 

cγitiques ， n'avalt d'autre but que la rccherche de la clarté4月九IalEI 丘 lc~

cmiques , plu 凶 ou moms ，~é、 ères、 me1tant èI1 doutc la qualil丘 de l' cnscrnble 

dc sa trauuction , énnsc 、 D <l r dcs ncrsonna立cs érnincms au débm de la 

R丘publiqu巳 tcls quc HU Shi (副主)的， FC Sinian ( <'罪問紅)， CAI 

Yuanpci (蔡元培) et ZHA1\G Junmai (張君對)， YA?\" Fu rcste 

illcontcsré cn ce qui cυ且ce! 且已 les trois crir己 res ， dc、 cn Ll S la suprξ口1e référence 

à tout débat sur la lraducuon cn Chrnc. ()n ra品sera dé污onna1:'， toute cï:: uvn: 

traduile , y cOTll pns cclle dc Y A~ Fu lui-m在Tηc. au criblc dc CèS trüis 

critères 
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11 n'est pas difficüe dc voir que les dcux premiers crit色res impliquent 

d'emblée Ja dichotomic traduction directeJtraduction lihf 叫 tandis quc le 

troisième, s'y trouvant en vertu du parfum, ne vient qu'enchérir sur 1a 

traduction libre. Or , s汀 'on ~e fie en principe aux crit甘es ， la divergencc scra 

gr叩de quant à leurs hiérarchie et intcrprétation : les différents catéchismes 

se confrontent en se réclamant du mêmc 且也u. Les débats aboutissent 

immanquablement au nceud gordien : directe ou lihre 。

Il s'avère en réalité que ceux qui se montrcnt cat句。riques envers l'un 

ou l' autre courant sont rarcs. voire inexistants. On s'叫 t toujours exprimé 

sous réserve ou en t巳rmes très nuancés. Entre le~ 且eux il existe en effet une 

troisième voie qui correspond à l' esprit pondéré chinois lc juste milieu 

D句 à cn 1894 , c'est-à 且ire quatre années avant la publication de Tianyan 

lun (天演論) de YAN Fu49 , MA Jianzhong a proposé la honne 

traduction (善譯) à la place dcs traductions très 叩proxJInat1 ves qui 

envahissaient Ja Chine d巳 son temps50. Les démarches qui promettra、 ent 1a 

bonne traduction, selon lui , se résument en ceci 

Tl faut tout d'abord que le traducte盯 mm巳 les deux langues , 

celle du texte à traduire et cellc cn laquelle 11 traduitSI , et qu'illes 

compare mot par mOI et phrase par phr出e pour comprendrc leur 

丘tymologie et Jeur évolution aimi q田 les origines de le日 dif催問nce

et affinité. V的益 vis dc toutc corr凹pondance entre ces deux langues句

11 faut la scruter minulieusement sur le plan phoniquc e! synta以lque
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ainsi que stylÌ~tique et sémantiqu巳 Quand on s'attclle à la traduction 

proprement dit吼叫 convient d'étudier à fond et à mamtes reprises le 

texte pour comprendre non seulement son véritable se肘， malS aUSSl 

son esprit et son Ìntonation Jusgu' 益問 pén甜甜on profonde du tcxte. Il 

prend alors sa plume pour coucher sur papier le texte tradmt et 

s' a汀臼e au moment OÙ sa traduction arrive au point d'être ni plus ni 

moms par rapport au tex紀 original et que les deux textes s'épousent si 

parfaitement qu' entre le叫uels même un brin de cheveu ne puisse 

s'introdulre. Le lecteur du texte traduÍì pOU汀a ainsi en tirer autant de 

profit comme s'illisait l'origina!52 

Quand on pren吐 une pOS1UOn CO位叮e l'un ou l' autre crit色re de YAN Fu , 

il s'agit souvent d'une question de définitìon qu'on donne à l'un ou à l' autre 

ou encore, par réaction à 吐cs abus commis à leur nOill. LC" Xun , considéré à 

tort comme le feri/ent défenseur de la traduct lOn direc缸， a pns sa pOSltlon 

dans ce sens par r臼 ction au propos tenus par ZHAO Jingshen (趙景深)

qUl mettuit 1a clarté avant la fidélit丘 ZHAO disait que la traduction 社eva】 t se 

1irc avec aisan白， m在me au prix d活tre mOlllS fidèle53 . Dans sa réponse à la 

lettre de QC Qiubai (草秋白) qui attaquait énergiquement ZHAO , LC Xun 

se dêclarait du côté de la traduction directe. "Je préfère la fidélité , dit-il , 

quitte à 阿 contenter d'une écriture incommode de la traduction (草草信而

不順)."54 Pour lui l'écnturc incommode exclue la traduction par 

correspondance et il a blen pns la peine de la p吋ciser "Il ne faut 

évidemment pr刊， dit-泣 ， traduire la voÎe lactée en niunai he [riν iè re de lait de 
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'v'a ι h e/， pα r exemple. A la p lo.cc d'unc traductiün coulante quc “ !e publú 

avalcrait 凹 quelques bO Ll chëes UJmme du riz trempé dans du thé" ( 埠莘

釘位 詩L 幾口可以唱完)， il prιconisa unc préparation plus 

consistantc qUl demanderait un dlort de 1(1 part du puhlic. "Qu'il se donne 

的 peine de la mαcller (,:à 3頁費 T 來嚼一吽)"'55 ， ),1ms LU Xun 泣 a

jamalS ét已 catégorique sur ce sujct. Car il 口 'a point mis la fidélité et la clarté 

cn oppo ,>it lO n. Âu contraire “ι l est pοur 1μ traduction libre少 quand elle est 

n盯 ess{_ure ， "5的 Cctte position de LC Xun sur la traduction montre qu' !l est 

UD homme dc bon s己的 ιLe trαdLlcteur assume une do的le responsahilité 

enven l'auteur aussr bien qu'enνE叮叮on publrc"57. Il cst pcrsuadé quc , 

ιpα rlol.\ ， une tmduction pourrμit être plus fidèle grâce α sa clμ rté" 、“

L'écriturc iocommode o'csl donc pO Llr lui qu'un choix du moindrc maJ il 

faut cn souffrir 巳n attenlant la mellleure59 

::-.í ümhreux sont C巳ux q ui acceptenr le:-. deux fa~onsιe traduction 

pourvu lju'elles ne s01ent p出 m:.lUVal~巳 S. On rιjOInt dans lc sens opposé à la 

qUJ.lificarion , émisc r盯 LIA:-':G QichJ.o , de traduction crue qu'ellc soit librc 

OU dircctc. La mauvai 、 e tr斗dUCliün dile directe e、 1 tax~e dc traduction rigide 

~Slyl 死譯) par !v1A() Dun (茅盾 )60; ta丘dis que pour ZIIOU Zuoren (用

人 ) I" opposition Jirect e/lihre 可巳mble s'叩nu!er à forcc de fairc dc la 

bonne traduct lO n61 . Cc derme r. un des meilleur", stvlistes 巴 voirc lc mcillcur 
~ι 

de 1a Chine conlemporame , J. dit CCCl à propus de ìa traduction 
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radoptc habirucllerncnt la méthüdc d([(.::Clc pour fairc toulcS rnc~ 

trauuctiollS dont l'此nture n est p出 trè~ bell己! 叫的 prGtcndre que la 

p" 。可e q l1 e J'éc川、ans contramtc [imp。而e par 1" ori 巨 lnalj lc _<;01( 

1 u.squ' à pré只 cnt _jc cruis toulOUfs CTI la traducllo !1 clirecte, faulc de 

mlC l1X. .\lais la traducliün Ulfcctc est ~叫s r丘serve de pouvmr fUlrc 

pa~scr 1皂白H.:ssage en cün凶cc、 ant cr k style 己t lc 心em du tcxtc origmal, 

dans les limite~ que permet 1a languc Chl l1 0i 時， c 的t-à-clire unc 

tmduction Ù la foi 可 iïdèle ct clairc. Il mc scrnbl巳 que. ce可 claniers

temps , d的 gcns ont mal compris la lraduc[10 J1 directc ct cru q叭 'il

suftïsait dc .. ;uhstitner chaquc mot étrangcr à \1 11 mol chinoi 可 r.. 1 Ça 

c'cst de la traductio l1 riglde. PrCllO I1 S comme cxemplc l'c:xprcssion 

<lnglaisc Lying on hi\' 加ck [.. 1 Sl on la traduit Cll Wozhe z.oi t血le hei 

sJzrzng( 趴著在他的背_L)的 C 巴 sr chcrclll.T la fiùéht己 au

détriment dtè laωmpréhenSl01l. On la 汀ac! uit en chino的“Vllng州市的

(仰臥著) qUl C5t pour 1110i une traduction direcl已 qlle VÜUS pou、u

très bien consid巳I忘了以J111mC 1了"ÙUCtl01l libr己 l ..J SI (]TI la tradllit [...1 

en t(.肌肉 zμ(}lV() ( J.:il.歧苟且人). i! ~且git d'unc tr叫uctiOI1 b盯bare (前

譯): landis que wo z.he ::ai rade hei sha !lf{ en e~( llne traductio!l riglde 

dans l'autre 又ens 63

Bicn quc ccttc oppmilion continue à fournir de :, 111un Ìlions au profit de 

l' un ou dc )'aulrc camp弓， le haut et le bas de c出 d己ux cou ro.nts nc semblenr 

pas avoi 1' Jépassé la dialcctiquc qui caractér1.~e l'hl 月 toÌrc de la t1'aduc lÍon des 

tcxtes houddhiqucs et que nou :, venüm de souligner. .'YJalgré le nomhrc 

d'articlcs , plus ou moins récents sur les controvcrsc 心 cntrc partlsans et 

advcrsaircs qui opposent la traduction lihre à la traduct lO n directe , le nωud 
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restc à tranchcr. Nous partagco盯 ]'aVls exprimé par ZHU Guangqian dans 

son artic1e publié 叩 1944 Il Y a foumi un encadrement assez satisfaisant à 

ces débats en qualifiant la question de traduction 1ibre I tra也lction directe 

qui y a été traitéc comme un faux débat qui se liv悶 trop SOllvent de façon 

llldifférenciéc. commc l'indiquc Mme Lederer64 . Nous cltons ZHU en guise 

de conclusion 

Je profite de l' occasion pour parler brièvement de la querelle 

entre trnduction libre et traduction directe. Par la prétendue traduction 

directe , ceπaines personnes cntendent une traduction httérale (字面)

du texte original: mOl par mot et phn:凶e par phmse. Encore faut-il que 

!' on conserve dans la traduction leη ￡口 e ordre des mots ct des 

phrases dlcté par le texte origmal. En revanche, ce qu' on appelle h 

t，αduction libre cherche , pour d'autre!丸， à réexprimer en chinois le 

sens du texte original. quitte à ignorer Je sens litt己 ra! des mots et !eur 

o，d問 La rraducrion directe met !'accent sur !a fidélité. tandis que 

l' autre sur la bonne hsibilité de la traduction. Le d已bat fait ragc quant 

au meilleur choix entre ces deux attitudes vis-à-v的 de la traduction. A 

mon aV1S. celte distinction entre la lraduction directe et ce !le libre n' a 

abιolument PQS lieu. Cne tmduction fidèle e況 C巴 nsée réexpfllner、 dans

la mesurc du possible. le ~ens du texte original. :\I!ais ij existe des 

liens cohérents entrc la pensée , le s巳 ntiment et la langue (思想情

感典語言). Il s 叩肌 肉nctions les uns des 叩"e馬 un sens ne peut 

êtr巴 expnmé avec pr,:clslon que d'une seule manière. L'exprimer 

d'llne autre f.咚on le :::hange complètemen t. Afin de récxprimer le plllS 

parfaitemem possib!e le sens d'un texte , Jl faut conserver au 

maxmmm dans !a traductiüηson organlsat lOn initialc des phrases 
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C' est pourqlloi la trn.duction directe ne peut ne pas être la traduction 

libré5. tandis que cette dern迫re ne peut ne pas être la tradllction 

directe 11 faut pourtam tenir compte de 1a différence de comportement 

lìnguistique entre le chinois et 1巳s langues occidentales : à condition 

de conserver au rnaximurn le contenu du lext巴 original ，

sémantiquement et stylistiqllement, il convient de le rendre en un 

chinois lisible. Substituer par correspondance linguistique de5 

expressions d'une langue occldentale à des expressions chinoises 

pourvu qu'on puisse exprimer le sens VOUlll de l'original : je ne voi討

aUClln inconvénient dans de telle 臼'Udllction directe. Pour conclu間， Je 

dirais que la traduction i社éale est ce!le directe dont l'écriture est bien 

lisibl e66 

Sans vouloir participer activement à ces débats qui s'annonccnt 

sempìternels可 encore mOl ns prétenιre d'y apporter une solution , nous 

pensons utile d'en tirer un bilan que voilà qui pourrait débroussailler, en 

to叫emode訂閱， le sous-bols d'une forêt 
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19船 p.l 玉之

2La Lh(~or:c iI1lc:-préra;-j\'c mct l' acccnt 叩r [" trad\丸:\on r丸 r éljuivalencc ct 

re1l' \lc :;t traduζ呵。nηar corre只pündance

'-3\'(i Koile r. G叫n呻Jruhteme d盯 Uhersetzu峙'sther)ne， Francke , ßernc and 

i\t'..niò , 1972 ,;J 114 , dr(~ in. P '\'e\vma戶汰 。þ. cμ p. 132. n可

斗P "\i e'-川 ärk ， Aþþnxhes !() Tra悶的/10η'\ew York , London. Tme們 to ，

日vdnev ， Sin即pou:". Premicc HJ.! L 11)88 , i). J32 

刁:"--IOI.川話。【nmcs luut ,ì !ait d',icconi :lìiCC Q1A.'\ Zhun只shu qui <i叮lfnle (]UC 

les lrois Cï::台res J.vJ.nce另 par Y_-\ :--..l f \l sc trouvcnt déJà :r:lplicirc:l'!cnt ö:lnS la 

préface 心c ZHI Qian (C:. i}'~/'m ， nH ,) QL\.'\ Zhong~hu ， "y ishi san :laJl叮

叮 ll :lJl zhui pl <ln in l.LO Xl::zhan月廿d). oþ , Cit p. 2:-3. Cf., pour [且

lr;> cuct:O :1 UL1 Gl~~LC↑合re vaηfra n!,-S 

6J. Gc,net , le J1 0'rl,de chi í1 ois , P,iris A 汀江nC: Ccùn (co;l, Ucs i.in du 

\101、 dc) ， 1?~'2 口之()()

'Pcuple ~e立ü-~om~， clc d'or 只 inc !m:licn r; c , insfaLl 正 lU S.-() dc la :l1 cr 

CL~pl巳n!l C (Part}::c) 



2{)..; Jo且， r!ul üf I-l "m~ni!ic ， L~弓U、Ve呵，

8Pcuple de la Sogdi斗nc ， région historique de l'Asi巳 cenrrale ， ,sit :Jée sur!e 

tcrritoire c1e !'OuJ.:békistan a口t.!c

9Populations nomades ùe !'Asie centrale , qui fondèrent des royaumes sur 

1a rive droite ùe l'Indus 

l可 Gemet ， oþ , cít. , p , 189 

l!Les ancêtres de ZHI Qian , d'orig:nc dc Tokhares (Y'.J ezhi 月氏) s'ét刮目，t

installés en Chine vers 168-188 , I1 reçut í'éducation chinoise dès sor: enfance 

et maîtrisa six la丘吉ues ， Le nombrc dcs tcxtcs qu'il a traduits penùant unc 

t:cr:taine d'années (2之3-2弓3)， va:'ιe selon 1間已iifférentes estimations. entre 30 

et 129 tomes , Cf. Zhongguo dabaike quans!JU , Bcijing-Sha口ghai : 1988 , pp 

古之3 雪之4

12ZHI Qian “Fajujing su" , in. LL'O Xinzh :ing (ed ,), F，μnyi lunji, Beijing 

SlwnglNU yinshugu叩 1984 ， p , 22 

13Cf. supra n7 

1cÍEn ce qui concernc les texte后 bouddhiqucs en langue 丘ttansere!les

traducteurs de 1 已pc 司 ue faisaient la distinction entrc la languc indienne 

Ctianzhu 先生 ces止已 dire le 祖出 :::rit. et !es 山吐出， ceile des P缸:hes ， dcs 

Sogdicns ct dcs Indo-scythcs qu Hs appelaient glob::de:-r花、 t Hu( 胡〕

15Luan, dernier chapitre d'unc composit:on nιusic :J. le ， Par ext, Épiìogue 

d\l11 prose rimé. (亂，樂之末章。 1妄，古賦萬末皆有亂，狄

德發其要旨(辭海) ) 



L" , 1roi , crit;;r \Ò, d巴 Y ，;，.:\ f'" (正在也)
Trud 叫 clio r; Librc Ouγrudnc';()n Dircc; c 265 

16Dao'訟n ， ",vloke boluoruo boluomijing (hao xu" , in. LU) Xinzhang (ed.) , 

oþ , cit. 、 p ， 2 心

17Cf, .~U戶ra n12 

18[)ao'an , "Beipo .sha xu" , in , LCO Xinzhang ((.'u.) 的id.， P 之6

19zm Qian , {Oc. cit , Ic i. la citation c .st tiré uc Laozi (老子、~衍。一~1Í 90)

20Kum立 rajiva ， 344-4B) originaire de I'r叫lc antique est né au Tibct 

21Kum立raJ1v只"l) i.scussion avcc Scng Rui StH le styk ucs tcxtes 

occiucntaux (與常客技西方辭體)" in. LCO Xinzhang (ed.) 中口t.. P 

32 

22praj心月ignifie 1日叫CSSl' qui constitu{' k prctllier d凹 S lX 1江jramitã. Il 

污er[ dc rirre po仇é par uc nombreuses (氾uvrcs

23Cf., pour le nombrc dε.'>es ouvragcs , LCü Xinzhang (cd.)" ibid 

月 Jlxante-quatζ)rze. sclon une autre version , Cf. Uhai, Shan只h::\i : Shangh~li 

cishu chu!xmshεp.406o 

24Cettc t}拾。fJ( ζui SE' fonde sur dc 只 cxpériences 乳白luises dans l' exercic亡

du mét~er d'interpréte de conf丘rcnce internationale a été 已laborée par 

:'vlmes Seleskovitch et Lcdcrcr de l 'E.S.r ,T" llrüvcr叫(， de Ia Sorbonne 

古ouvelk

2弓Il est pct1t-êtrc ahusif ici dε p;lrlCrι!e lcxtc. Dc nombrcu文 dOcul1 ， cnls

chinois affiγmcnt 刊uc lcs moine日 bouddhiquC's YCnanl de IOuest nε 

porlaicnt sur eux aucun tcxtc (.crit lls apprenaient lc呵 tcxfC .s :) lcurs 



ι6C !()U fI丸。 JJ UTJ: ，，;J1I 1C 、 ra ，tiWc.'t

ι1I 況且pk:; chino [:., C1、 les réci t;lI1t_ ex乳crcrncnt (_'Orll l1l e ib lc巧此可江icnt appris 

eux mêmι 內C:ar ， l'apparirioll dcs tcx[c、 b011ddhiquc心紅 nts 日cmblcrait êtn 

un fail rebti\ωlcm l,ndif dans l'hi 日toire dll houcklhisrn(、 indien ~elon 

I.IA "\)(; ()ichao (梁啟超 Hl7之 1929) Jc llloinc chinois FaXian (法顯

芳，)~-.122) qui , cn C()lll[Xl只nic dc plll é- ieurs dc ses C011自己ncre吋 fïr 1111 \'0、 2日C

'"叫u'en lnde dCfmis Ch:l1lg'an en [";111 1 1"0的 dll règne 1υn日立n (東昔海安

三午司(只))川 Oll;l ;ì SCJn rct011r qll'aux pa可 sd的 rndc :-， (五竺諸詞) il 

]ì 'CXiS!;li• poin\ d'ou丸 r;1月cs b:ril:;;ì copkr , Lc月 lextt'Sζ[uïl ramen;l Cll Chinc;ì 

l 可以叫1 dcζ'etlc cxpéditiOll 叭叫出lt S,lI1S dou[c 已ré tl曰 n只crit叮叮ur pktcc d' ;l près 

k 只 lú:ita !i ()ns 1'aites par des cl己j! OSit ，lircs de只 tcxtc~ζ1T1 0niC[llcs dou臼 d'unc

mC' !Tl oir'(; p !tC'110 IlìÒl;J[C C1', LlA\G ()icJ lao 刊hwvi '\\'enxuc 丸:11 1'odian". in 

U '() Xi I17 hang (cd ，)，中口{" p , ')2 , A propos , F Ca1'yλ 1'ail b clisrincrion 

CT Il1"C lc rc ，rc 已 c 1' it ('1 lc tcxtc 01 只1. 0口已明Cluicux clc conn乳Îrrc 、1 pO"ltlon 江

l 已日ard du lexlc \1'an、crit ,ì par l1r de la récitalion d'un lex• C III丘mυn只C 亡{

1"lnST1L~υr;ilcrncnt dc g己 n(~mtiυn en gbll'I久rlOI 】

2(、_:C s日jJra 、γ

TSeng Hll Ì, • Préface 扎 f'arica叫msμli sZlhasn'k(y)(/rjJiZl jJU叫作H的(文品結

序) irl 1,t_:O Xj Tlχhang (c_.d ,), (~戶口 1 ， jl 3另

2日 C;-rand di日 cipic de Dao'an cl un dcs fOlldat仁 uc、 l:C 1 已 'o!e dc la Tcrrc 

PUfC (J i:l月tu zong H'r 土市)， la plu :-, jl(了 ])111山 rc d(- 只1'orn叮叮 du hOlldιlhic; rnc cn 

Cllinc 

的ct. ITul 、、 l;ln 心J'rj-dh九[[llilu-sa\l、 1 " (二云 ßt ), i 日 1.1 -0 Xinzh:lll日

(ed，)中 cil ， .p4U



Lc 、 [10 討 C 【 lcre.< d心 Y 九" f ,J ( 
i t;! 

Trad IlUiD;: [ibr" OJ Tr凡 duc'tjO f] ])_1'(:c\<:" 

_)(_:，.仁 OIll: Y1 ι lc Ì)ois. 1θger décris l:巴巴 fu ，-ê ， s 污 lit lc弓 clnde~ dll tcJ rrc, :l: C; Ul 

l' C:llj)O r'tC, [ J de t;:0n~e _C<; 山 l~ SlltVen<[,\ civilisatjofl " )， cndbl 口 μ

川刑。η的阱。 da Yls 帥的-/s Pans He:-:nann 凹的 p ， 1U-:' 

5:l [_:X i... n C1881-! Sl方(1). :om :l ncier crηolémi日tc

至三D什巳llc:anl "-:1 ::l u~itjun pl~.t己'，: n 1 :1、 l~l l[ C:C :~l iraduc:iofj c::rcclc d <l n ", S;、

rep üI，~c 注 b :ert~e ~:e QL Qiub:u, U ,: Xun t::l1pιoya lt 江\'ec iror.ie les 丘[Y lh亡tc "，

ιlppliqu{;<; all S閃 lc dcs rcxt口比lduit:o pC r1 clant lcs 叭叭 Dvrn只【iC5. c f. U 文 1 

LL Xun gel QL C;>'L:balC:e huixm" , in. Z:lOng月 L;O Lll:yi gun片z

Fση叫莎切屯 ya吋1叫1μ11沁u叫rη?Z，且θ?叫叮1叩Ji : 18叩夕1-1_Cσ)4月刮';. B趾C趴叫l叫叭l口川1口叭n呵1項g Sh;lr.gv丸\V L 、 亡盯叫叫叫hu愕茁 叩 l!閃)丹肘H才抖4 ρ 

J一可

::i jLL\~、(~ 仁)ic!，斗。 08寸月 1929) ， 1巳 tlré CL r丘 fυrmbtc 50、 lS c:c ravor久。 les

九uspice5 dc lT:~lp l; rC'， lr Dezon月〔往示 règnc C; uangxll 光緒 1 87 f ! - 1 9\)8) 

I .I!\:"iG s 巳叫 enflli~ all l:uor 斗 la 污uite 心(' l'éòcc de 只 rc:， t:ltl、 c n"tormi日ce

dite -'I\é-!-ornw c:c cc<lt jour~" (1898) 

ji，u八、Cr， Q:chacl_ "F:lI1 \-i '，'、巴 ll-，'{，le 、 u [udiar." ;n Ll_ 0 X:nz久的只 (ec: ，'， (;!J 

Clt., P 多~

-~~XU8n 7.;ing 、可只(:， .(:(í-'í) 口。inc des 'I υng ， le p:-~s 仁 cJC 了 rc c]e付了 l': e:'1l 1S

chill刊的 n~x T"ucs. II rC ll1 po~r江 lln nυn~bre C01、 sidérab， e dc :cxtc~ 

以)lH.khicpes:ì ~on 閃~our el urg叫 isa 18 甘缸 UC1Ul、 collcct 、 e ,l C: hang':m , Lc 

丸。r:lhrc l:'OU、?斗芷('5 tLl已_L:its 只巳lè丸 C 而 1 330 \.olU1r:c, 

之6仁f.. y扎ng )indLllg (c: u ,) 7hongp, u() u叫?hu({ shi 口的a n. i h~， g/hcJll 

1 、 C!:"j~g gUjl c1 :u:;an日 he 1 少日~ î) 826 

5-[ L-\.:\G l2ichac "F斗n\'1 乳 e，~'('je \'lJ foclian' op ut , ;) (Í三



.U,S I()u <> 1 01 l! umamlle、 L"、 t 、、，.， '1

5們C. J (ìernc'ψ Clt. ;>p 可 l~ 雪 18

~9[ρ:-::()lrbrc de心 C'.:';1叮 gers les p l:.:污 COEnu叮叮 'él亡、 e a '.lnc \'l11g '.a1l1C p只rrnl

Ic-;q\l亡 Is onιon~ :)f(è :\larteo RicCl (1 '5苦之 16hl 、 r~只 rlCiscus Furtado (t 可87~

1 1>可3jy 久( ~~11刊另dl扎!、 CJn Hd (1 于)1-16U;) 巳t fCI 【 lin盯:L~ \'erhie呵 r (16 2:)-1(;8片)

'"7 U11 、 l \.i i: c:c la 、 cr~i(m :1 ;1 not6. par CI恥 iu~ dont la :.:-adllUion 刊巳[ιLlite

凹 r .\b.~eo R:cc: C"': c Cl I:abnra~i(); :1\'(' C: X, 
'"7 .Xl Gu:n:sqi. '''Jihe vmml)crl" 7叭… n U_ 仆也nz!J :lng ， (~戶 ιιt. ， P '1之

之九L L ， lì7::(川只'l\ i shc ;':ln 九 i sLu\'U :i且 τ1:-:: Zhon月只 llO F:.tl1 \'i 

gongLuoχι!C' '\idr，.Li 行1) ， cit , pr.l. 1 可

民b _j urχh。在 (lR付 L9()(]_) qui P盯lair [l lusicl.l~~ ),lIl ?UCS C \l roplT們的 fit

dc ::, ('rudc~ 斗 I'CJcc:dcnrale e :c C11:ne 11 :dla cn Fr曰 n c: c en 1 日向已 pour 

P(Y~l:-::'UJ\ 悶兒S 吼叫lc、 ct ;lvair rC1\'a il1é pe:c己 lnl un 叫 rf ，H:: tcmr泊 cn qLLaliré 

ιe rradu c: teL:r 斗 'Allll)as~:ldc dc C:, inc cn Francc. Son f'ï(;c is dc !a 

(， ra lYt11叫 iFt: chinoise (，l如油w盯tifJYZg 品氏之 ，:t_) co:n;>le l.urmi lc ，~ p:u付

innc 、 C~ ks p:u心 connu只 (_~es oU 'i:-age污 ::1J 1' la 只勻n~Cl斗 irc ÒJ d、 i:10is ，':crit只

et 且ngue ('!l 1口。 ise ()ll 1'eg~c仙一Cì， .C. (_[l :o;q、 1 已，-;t:， ]):c 況 1 gr凡1、 11;1;: ]'-e 山 t crι 

::1 i:c ι a IU:lli心 rc de 'a 史問111Ill，ll ，-e 已C~ langue OC ιen'"alt 丹 ( 九[a

J ia :， 7 !lOD只 ，Jlashi /)'enlο i 1,,; , _/叮οzhu (!tè 巳已 l 州附!\:. cur"i 只cc ct :l υt巳e

raibci : Sbiii亡叫n: \.:, l(>i仇 2 VO:~ p 之

的Lc口l:':lnC're chinols ya rcp:，至scrna ::l'. lc l:'( lhiCTle crit已 rc qui p:-êtc :ì plu :, 

d'une :tlrcr~)r(rat]()] 、 a C:l 泣 t un 污e扎、 très prl~ι 的 DOU:' YA:\ Fu le :-c,our ;ll: 

叫 lc des n:a:: ，rc~ u' l'ar:ticllité. C;an[~ !ect1'(' (:e l'écDle Tor 平hcn月(如抗 l

C" nnîr閃 dc ce 山址rnlU ， \'f U Ruiun (吳法伶 184í)..!()Uj)山 ns sa pr0bιcll己 b



L，法 Troi" ~Til泣的【lcYA:\h;( 鼓彼)

Tra~b~'::oπL;br~ O~ Traductioll Dir~(\c l6 'J 

traduct:on ci巳 Evoiution 江口d Stl~:C5. compa凹 !e style c:e YA :\T fl; ~ì ccIu: cics 

Il':.J_;~res antérie t.:.rs aux Har.. Lesζstoriens s'accordent pour dire quc le soucι 

c ó> ëh己 tiCJe de YA~ v的e un public cib10 lcs hommcs de !ettres 

come:npOf:1 Íns CL IIE Lin. "YA.\l Fu d巳 fanyi". :n Zhongg\:o fanyi 

googzuozhe xielm i. Funyí ycmjiμ !umuenji e~c.， οìþ. cit. , p. 119 

,;<;Däns le ser、s dé f::l i par Jean Dclislc cité in Lede:-e~ ， La traductio l1 

au)οurd'hu/ ， Paris Hachet:e , 199 爸， p 主3

行YanFu 刊刊τianyan lun " liyan" , ir.. U.:O Xinzhar.g (ed ,) op. cxt. P 13雪

-+.61bid., p. 13α 

..7Ihid. 

斗8HC Sb! (1B91-1962) lettré et hi.<;~_orιe :ì. consiJéré générale:11en~ co!、1:"11C le 

fe:' c:e lance du mouven~er.t de baihua. c'est-à一 Jire la promotion Ce b l::t ngt:e 

pa口ée d泣只s:a lit[é~a[ure et Jans :'usage ac. détriment de ce l1e dite c;assiquc 

FC Sin~an ， Cai Yuanpci (1 868~19弓 0 )， ZHA.\I G Junmai sont des figurcs 

politiques et culturcls impcπants 

49T:tre chinois de !'Evo!ul!on and E.的κs

示() ."\11 主 J'ιmz r: ong，“~i 月 lle Fanyi 只 hL:yuan yï' op. cit., p. 2 

)i C'cst-à-c::re la lar.guc sourcc ct la !angce cib!e 

日l!J id.

叮Cf. QL QiL;bJ. i, "Gei Luxin de 文 in" in. Zhongguo Fa口yi gOI~gz;_;ozhc 

文 ichui 中 ci!.. p. 21 之



之一~0 JOillC ,d 01 ll"l"ar_l'.l~ ， [a ，I/W~、

只lTI:i 1正1 rOS詰 ibtln2 l:'{,daircir lcs CUCOP._吼叫K巳s ql:i or.t dl'tnrnin已 Z 1:.ao

}ingshcn :1 Vιnd叮叮c 1('11亡 )0日 lllor~ 口。1 只 pc 、日O Il S 、 e~jn r: \OlnSζ_[lle ZHAO 

Vlsal, ~c Ó' 巳ldU\ 且iscs lraductions. très nOIl、凹 c'~:scs ;ì l'('poqu巴巴xecutc弓 cs ~ì la 

h;1i( 、 ()u" lc couve:-t de b tradllctiun di:-cζce 

刊c_T LL Xlln 叫 LL Xlln g(~i QC ()idx> dc r. uix::~" ， 0ρ CII. ， p , 225 

、 ~!!J1(1

l(;U 1 一 :"'11 Xun c:uivu f山1、 i gOGg/llü d c: gongxl:ll: in , U'() Xinzhar 只

í ed ì 句)， nt, p 有()}

LL, X~:: ， J.[_ Xun quanji 、 01 ]/f , D_ Sl 

刁 ~Cf. T.U Xun, "Ll_: XU:l gei (2 仁 Qiub江 i dc 九 llLX以 op ， cil. , p. 2之后

之，l) 10id 

(;C\-íA_() Dll :ì“ 7hivi 叫1 si'):j'" , in U_:() Xinzh斗 1月 (ed.) ， Op , CII. , pp , }1之_'344

的 lZl1口L Zuoren , .. "1\:oluo" XU" , in , U~() Xi ::l三 ll<l口呂立叫)， ()j) cit.. P .:)日有

(;2 Cc'te :r:lC:Uιt:on C訂立ml今只 l(~ e口 Cl 1n01S

J) l/:!u{ 戶戶斗dú 月口 U\\'() 叮 CSI :.J llC 扎扎Ll\';】 l~e :r:1Jucl:cn ]立 )fC 1口、 cn-éc rJ:1 f Z 一m

文\l()仔 n FC1 _lf l' occ九月lU I1， er po、c un .'i3ué prohlèl孔e si 1υn cherd~e j J 訕 'e~rlll:er en 

:1 :1日l 出口t:1:iql~C ]'CXpl叫汁。n J2cCJule 、i\:ne 叩eCl btc 山ns ,3 lilié凹turc ChlE()l~'-' 

01C \L Lc斗crerο，1) cit.. P 日6



LC ,I Tro: :, cri:cres d~ YA .t\ I 叫做飯)

Traductio~ Li'Jre Ou Trad~dio 1) D:rνC 巳
27t 

臼Q，~lon r-ous permette de r3ppeler q;_le tradu口ion libre est une :r江CUCtlOf1

con、 entiünnelie pour lc tcrme ;n"yl , C'巳st-3. -dire la <r :::tèuction sém :::t ntique 

66'Tar. fanyi" , in , Zhongguo Fanyi gong血ozhe 泣chuL Fan.vi yanjiu lumιen]l ， p 

362 
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Pans llermann , 196(J , 1 S2 P 
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Dω 八n "~安 ι\.jokc ho!uoruo holuomlJl ng chao Xl1'摩評恤擺芳波羅

苛捍鈔，'.:f (M(lha -p r叮月(l -p泣rμ n1 il (i ). in. UJO Xin7hang 

(cd.) l:3 elJing Walyujlaoxue yu y ,lll_ jlU chuhanshe. p. 24 

"Pipa~ha xu" (且婆沙}字 03imhas孟ra ). 111. LUO 

Xin 7.haη f!. (cd ). Bc(png : Shangv>'u yin~huguan 、 19民4 r 
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HELin 賀麟“YA?\ Fu de fanyî". in. Zhongguo fanyi gongzuozhe xichuî, 

F anyi yanjiu lunwenji (1 894-1948). Beijing ; \Vaîyu 

jiaoxue yu yanjiu chubanshe , 1984. p. 113-125 

HUl Yuan 慧連“Sanfadu xu 三;去度序 (Tri-dharmikα sãtra ) ln. LUO 

Xinzhang (即i.). Beijing ; Shangwu yinshuguan, 1984. p 

40 

LAOLol瑋勞模 Cong Nai吐a fanyi lilun di fa l'.han tan zhiyi he yiyi wenti"從

奈達翻譯理論的發展說直譯和意譯問題 in.Z扣mgguo

jánνi ， mars , 1989. pp. 3-6 

UJj 李丞“Lu Xun duiyu fanyi gongzuo de gongxian" 魯迅對加EFK 譯工作

的貢獻 in. LUO Xinzhanι(e吐). Bei]ing : Waiyujiaoxue 

yu yanjiu chubanshe, 1984. pp. 303-314 

LIAt\G , Qichao 梁敵超 "Fanyi wenxuc yu fodian" 翻譯文學與佛典凹

LUO Xinzhang. Beijing : Shangwu yinshuguan , 1984 

pp.52-67 

LUO , Xinzhang (ed.) 羅斬草 Fanyi lunji 翻譯論集 Beijing : Shangwu 

yinshuguan, 1984. 1047 P 

Luxun魯迅‘'Luxun gei Ql: Qiubai de huixin魯迅給盧秋白的古信. Jn 

Zhongguo Fanyi gongzuozhe xîehui , Fan_vi yanjiu 

hmzenji. Beijing: Shangwu yinshugua泣. 1984. pp. 223-

228 

Ma Jianzhong 馬建忠“:t\i she Fanyi shuyuan yi"擬設翻譯書院議Jn

Zhongguo Fanyi gongzuozhe xiehui. Fanyi yanjiu 

lunwenji (1 894-1948). Beijing : Waiyu jlaoxue yu yanjiu 

chubanshe , 1984. pp. 1-5 

←仇扣的1 wentong>> jlaOZ的(1'血J. 1898) 再民文通校

"主 Ed. corrigée et annotée. Taibcl : Shijie shuju , 1949.2 

vols. 558 P 
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Qian Zhongshu 錢鐘書“Hanyi diyishou yingyu shi “ Rcnshcng song' 其譯

第一首英語詩〈人生哺) in LUO Xinzh叩巨 (ed.)

Beijing : Shangwu yinshuguan. pp. 233-250 

QU QIUbai 堅秋白也Gei Luxun de xin" 特魯迅的信 lll. Zhongguo Fanyi 

gongzuozhc xichui , Fanγi yanjiu lUflz.enji. Bcijing 

Waiyu jiaoxuc yu yanj叫出的anshe. 1984. pp. 215.222 
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YAK Fu嚴復"<<:Tianyan lu恥 liyan" (天演論〉伊亨 in LCO Xinzhang 

(cd.). Beijing: Shangwuyinshuguan , 1984. pp. 135-138 

Zhiqian，丈謙“Fajujing su"法華程序 in. LCO Xinzhang (ed.). Fanyi lunji 

Be叮 ing . Shangwu yinshuguan , 1984. p. 22. Zhongguo 

Fanyi gongzuozhc x也hui 回國翻譯二作考站會

Fanyiya叮lU lunwenji 翻譯研究論文集 Beijing : Waiyu jraoxuc yu yanjiu 

chubansh己， 1984.373 P 

ZHU Guangqian 朱先理 'Tan fanyi' 我翻譯 in. Zhongguo Fanyi 

gongzuozhe xlehm , Fanyi yanjiu lunzenji. Beijing 
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嚴復的翻譯之原則“信達雅"

意譯與直譯之爭

摘要

將該譯視為全三是故收兵火化最有紋的途徑之 , {I 斗 l?i這句

:豈知是有長在的歷史 e'j ç {B_設置?二f害怕院論而言，一2年來仔險的←U

文:許/乍技屢有市兒，事ft ←仍難能認定在這丘吉有何體系的住

、 e 巳

政府叫;土意芋，凡有路約1事叭理論 n 的?丈著作，按乎 無例

外在要注甚至t按又陵 )五年烹他譯作〈天法論> 17i 百出提山的

名豆 叭 j軍事王難七、逆雅紗，市l堅吏久遠的直譯/意譯之雪，

使位竺El之內根隙， ;il~;三三(以軍準對中盡翻譯，tg~晶影響之深之

垃 C

本文一面將至二~t~準 ， j~'其是 ;:1 是~~;~是較多鈞、稚。院時，

Jl~ 7J; 1以證待，另 };由主繞著直譯/意譯豆豆@主題，就堅史土這

兩個經譯態度和立場~!']m~登交替時 fzf去相分析" h宇:時代上"c7日

亡了，朮文 t溯至-世泣起等人~圓的佛經翻譯，程出支謙、道

主、「品直羅fJ/父慧室等佛徑翻譯名家主J翻譯約意見，芷生泣代名

言學家法車里也譯/意譯餘緒所畏呵呵JFIF!{宇:自作了歸納生封信論。
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